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 Sommaire

Le secteur financier du Canada franchit une nouvelle étape dans l’adoption des technologies
d’intelligence artificielle (IA). Bien que le secteur utilise depuis longtemps l’IA pour soutenir ses fonctions
essentielles d’analyse, de modélisation et de détection de la fraude, l’adoption de l’IA générative apporte
de nouvelles perspectives, des risques accrus et des répercussions inédites pour la main-d’œuvre.

S’appuyant sur une analyse de l’exposition professionnelle à l’échelle du secteur, doublée d’une
évaluation inédite au niveau des tâches et de données d’utilisation réelles provenant de Claude
(Anthropic) et de Copilot (Microsoft), ce rapport présente des recommandations sur la valeur ajoutée de
l’IA générative, les risques qu’elle comporte et les modalités de mise en œuvre de cette technologie afin
de soutenir la productivité tout en préservant la confidentialité et la conformité.

L’analyse établit une cartographie de l’incidence de l’IA (en mettant l’accent sur l’IA générative) dans le
secteur financier selon deux dimensions. Premièrement, ce rapport examine l’exposition et la
complémentarité de la main-d’œuvre afin de saisir la probabilité d’incidence des technologies d’IA sur
les emplois, ainsi que sur les tâches qui les composent. Deuxièmement, il répertorie l’utilisation réelle
des outils d’IA générative par les travailleurs du secteur financier ainsi que les types de tâches auxquels
ces outils sont appliqués.
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Grâce à cette analyse, le rapport conclut que la vaste majorité (98 %) des travailleurs du secteur
financier présente un niveau d’exposition élevé à l’IA. Parmi ces travailleurs, près de trois sur quatre (73
%) occupent des fonctions où la probabilité de remplacement des tâches est plus élevée. De plus,
l’analyse des tâches révèle que l’IA générative ne convient pas aux fonctions essentielles de calcul et de
numératie du secteur financier, en raison des lacunes intrinsèques de ces systèmes en matière de
précision. En revanche, les tâches liées à l’interaction client de première ligne ainsi que les fonctions de
soutien administratif connexe constituent des cibles bien plus appropriées pour le déploiement de l’IA.

À l’intention des dirigeants du secteur financier, ce rapport répertorie des cas d’utilisation précis et
fondés sur des données probantes pour le déploiement de l’IA générative. Pour les décideurs politiques
et les organismes de réglementation, la compréhension de ces limites est essentielle dans un
environnement hautement réglementé où la confidentialité, la sécurité et la confiance sont primordiales.

Dans un secteur qui sous-tend une grande partie de l’économie canadienne, une compréhension fine
des limites concrètes et des perspectives de l’IA générative est cruciale pour une prise de décision
éclairée.

PERSPECTIVES CLÉS

98 % des travailleurs de la finance occupent des fonctions très exposées à l’IA, soit bien
plus que la moyenne de la main-d’œuvre canadienne (56 %).

24 % des travailleurs occupent des fonctions où l’IA est plus susceptible d’accompagner
ou d’accroître les tâches (en particulier pour la direction générale).

73 % exercent des professions présentant une probabilité élevée de remplacement des
tâches, notamment dans les domaines de la gestion, de la finance, de l’administration,
ainsi que de la vente et des services.

 L’enjeu

Le secteur financier du Canada est l’un des plus importants et des plus significatifs sur le plan
économique au pays, et il figure parmi les plus exposés à l’IA. De nombreuses tâches professionnelles
essentielles dans ce secteur correspondent étroitement aux capacités des grands modèles linguistiques.

Parallèlement, les institutions financières opèrent dans des cadres de réglementation, de confidentialité
et de gestion des risques très stricts. Elles doivent concilier les gains de productivité avec leurs
obligations en matière de sécurité, d’explicabilité et de confiance du public.

Ce rapport fournit des données probantes sur l’exposition de la main-d’œuvre, l’utilisation concrète et la
pertinence des tâches, afin d’éclairer l’adoption responsable de l’intelligence artificielle générative dans
l’ensemble du secteur.



 Ce que nous examinons

Le rapport intitulé Miser sur l’IA examine comment l’IA générative pourrait transformer le monde du
travail dans le secteur financier canadien et de quelle manière les institutions s’y adaptent.

Dans le cadre de ce projet, nous avons réalisé :

• Une analyse inédite de l’exposition professionnelle au niveau des tâches, visant à identifier les
fonctions financières les plus en adéquation avec les capacités de l’IA générative.
• Une analyse des données d’utilisation concrètes issues de Claude (d’Anthropic) et de Copilot (de
Microsoft) afin de comprendre comment l’IA générative est réellement déployée.

L’ensemble de ces données probantes permet de formuler des recommandations sectorielles sur les
domaines où l’IA générative peut créer de la valeur, ceux où elle engendre des risques opérationnels ou
de conformité, et la manière dont les organisations peuvent déployer cette technologie de façon
responsable au sein des cadres réglementaires en vigueur.

 Ce que nous apprenons

Forte exposition à l’IA générative à l’échelle du secteur



L’analyse de l’exposition professionnelle révèle que 98 % des travailleurs du secteur financier occupent
des emplois fortement exposés aux technologies de l’IA, une proportion nettement supérieure à celle de
l’ensemble de la main-d’œuvre canadienne. Parmi ces travailleurs, environ 24 % occupent des fonctions
où l’IA est plus susceptible d’épauler l’exécution des tâches (forte complémentarité), tandis qu’une part
plus importante (73 %) exerce des professions présentant une probabilité plus élevée de substitution de
certaines tâches. Le risque de substitution des tâches se concentre dans les fonctions des affaires, de la
finance et de l’administration, ainsi que dans les postes de vente et de service.

L’IA générative n’est pas adaptée aux tâches de numératie fondamentales

L’analyse des données d’utilisation en conditions réelles provenant de Claude (Anthropic) et de Copilot
(Microsoft) démontre que l’IA générative n’est pas particulièrement performante pour les tâches de
numératie fondamentales ou les fonctions financières de haute précision, en grande partie à cause du
manque d’exactitude intrinsèque des systèmes d’IA générative. Contrairement aux systèmes d’IA
traditionnels qui excellent dans les calculs numériques, les modèles génératifs peinent à être précis dans
ces domaines.

Cas d’utilisation : service à la clientèle et soutien aux activités auxiliaires

C’est dans les tâches liées à l’interaction directe avec la clientèle (comme répondre aux questions des
clients) et dans les fonctions de soutien commercial auxiliaires moins dépendantes de la précision
numérique que l’IA générative est la plus déployée (tant du point de vue de l’utilisation réelle que de la
pertinence).

 Pourquoi c’est important
L’ampleur de l’exposition à l’IA dans le secteur financier
canadien signifie que l’IA générative influencera
l’organisation du travail dans l’une des industries les plus
importantes du pays sur le plan économique.

Le rapport conclut que l’IA générative n’est pas efficace
pour les tâches de numératie fondamentales et les fonctions
financières de haute précision. Ses points forts actuels
résident plutôt dans des tâches telles que l’interaction
directe avec la clientèle et le soutien aux activités
commerciales auxiliaires. Ces conclusions précisent les
domaines où la technologie peut être déployée de manière
réaliste aujourd’hui, et ceux où la prudence reste de mise.

État des compétences :
L’IA au service de l’écosystème
du développement des
compétences



Des questions sur notre travail ? Souhaitez-vous avoir accès à un rapport en anglais ou en
français ? Veuillez contacter communications@fsc-ccf.ca.
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À l’intention des dirigeants du secteur financier, ce rapport
répertorie des cas d’utilisation précis et fondés sur des
données probantes pour le déploiement de l’IA générative.
Pour les décideurs politiques et les organismes de
réglementation, la compréhension de ces limites est
essentielle dans un environnement hautement réglementé
où la confidentialité, la sécurité et la confiance sont
primordiales.

Dans un secteur qui sous-tend une grande partie de
l’économie canadienne, une compréhension fine des limites
concrètes et des perspectives de l’IA générative est cruciale
pour une prise de décision éclairée.

Les outils d’IA appuyés par le CCF
ont amélioré les résultats en
matière d’adéquation des
compétences, d’orientation du
développement de carrière et de
recrutement. L’efficacité générale
de ces outils a été renforcée par la
reconnaissance et l’atténuation des
préjugés et de la discrimination
inhérents à ces technologies.

Lire le rapport

 Prochaines étapes

Ce projet s’appuie sur des recherches antérieures financées par le CCF et menées par le Dais sur
l’impact de l’IA sur l’emploi et la demande de compétences au sein de la main-d’œuvre canadienne. Il
fait partie d’une série plus large d’analyses approfondies spécifiques à trois secteurs d’intérêt : le secteur
public, le secteur des arts et de la culture et le secteur des services financiers.

Ensemble, ces projets aideront les décideurs politiques, les employeurs et les prestataires de formation
à anticiper les transitions en matière de compétences et de main-d’œuvre qu’exigera l’IA, et à identifier
des stratégies ciblées pour garantir que son adoption renforce à la fois les performances économiques
et les résultats sociaux.

https://fsc-ccf.ca/fr/?post_type=research&p=334633
https://fsc-ccf.ca/fr/?post_type=research&p=334633
https://fsc-ccf.ca/fr/projets/sos-ai/


Remerciements aux communautés autochtones

 

Le Centre des Compétences futures est conscient du fait que les Anishinabés, les Mississaugas et les
Haudenosaunee entretiennent une relation spéciale avec le territoire dans le cadre du pacte « plat à une cuillère »
(Dish With One Spoon) où est situé notre bureau, et qu’ils sont tenus de partager et de protéger le territoire. À
titre d’initiative pancanadienne, le CCF exerce ses activités sur le territoire traditionnel de nombreuses nations
autochtones de l’île de la Tortue, nom donné au continent nord-américain par certains peuples autochtones.
Nous sommes reconnaissants de pouvoir travailler sur ce territoire et nous nous engageons à apprendre notre
histoire commune et à contribuer à la réconciliation.

© Copyright2026 – Future Skills Centre / Centre des Competences futures

Miser sur l’IA : L’adoption de l’IA générative dans le secteur financier canadien est financé par le
gouvernement du Canada dans le cadre du programme Compétences futures. Les opinions et les
interprétations contenues dans cette publication sont celles de l’auteur et ne reflètent pas forcément
celles du gouvernement du Canada.

https://fsc-ccf.ca/fr/enonce-de-reconnaissance-du-territoire/

